
[Mettre , et prennent place n r l'estra**». 
Richard leur ao ihat te aussitôt la bieo-

i; D remercie I » gouvernement d'avoir 
. voulu «'associer à l a fête d e s musiques 
jfejaaj «t du Pas-dte-Calais et il assure son 

mot du loya l i sme républicain de tous 
réa. Il remercie auss i M. Motte de 

:é et de l 'aceuei l qu-s Roubaix leur 

„ "U. Allain, secrétaire général de la Préfèc-
K l È r e , répond au Prés ident de la Fédération et 
l es t heureux de pouvoir dire tout le bien que 
' l e gouvernement p e n s e de cette imposante s o -
| « é t é , à la fois mus ica le et mutualiste qui en-
. rre t i ex par l a mus ique cette p«tite flamme 

«Tidéjsl nécessa ire aux individus c o m m e aux 
peuplas, et par la mutualité, cette harmonie 
entre l e s oruvrej sociales et les œ u v r e s écono­
miques qui d o n n e à la France un peu p lus de 
justice» e t de bonheur. 

M. E u g è n e Motte proclame sa reconnais­
s a n c e a l a Fédération des m u s i q u e s du N o r d 
«t dw 'Pas-de-Calais d'avoir accepté de venir 
à F nuirai T V o u s comprenez, dit-i l , pourquoi 
l tmihair vous a faii le mei l leur accuei l . P e u de 
vi l les o n t u n e éga le t endresse pour la musi­
que , et peu de vi l les ont porté à un é g a l éclat 
l a renommée de se s m u s i c i e n s . E l il termine 
e n remerciant l e s soc ié tés d u splcndide e s s o r 
que, par leur présence cont inueî îe pendant 
toute la durée de l 'Expos i t ion , e l l e s donne ­
ront aux fêtes roubais iennes . 

T o u s ces discours furent sa lué* d'applaudis­
sements enthous ias tes . 

M. Allain procéda ensu i t e a, la remise so­
lennel le des récompenses aux v ieux mus ic i ens . 

L*>.premier appelé e s t M. D e l e s s é , de Saint-
O m e r ; il a 84 a n s , e t c o m p t e 71 a n s de pré­
sence dans les soc ié tés de mus ique . Il es t l'ob­
jet d'une magni f ique ovat ion . 

L e palmarès 
Voici , spéc ia lement pour notre rég ion , les 

récompenses qui ont été accordées . 
Grande Harmonie de Reukali. — Médaille d'hon­

neur ; Arthur Nya, 3 ans de présence ; Charle. Mon-
tlfny. 30 ans — leulean» d'honneur : Louis Lhom-
n e . "SB ans de présence • Hector Mercier. 30 ans. — 
MtiailH spéciale : Oustavts Bataille, 31 an» de pre­
s t o » dans diverses sociétés. 

OMraie • La Ooaallla Roukaiilenne ». al* Roukaii. 
— Médaille, d honneur Louis Ullniant, 30 ans de 
présence ; Emile Pollet. 30 ans. Médaille spe-
claie : Joseph I>hondt, 39 ans de présence dans di­
verses sociétés. 

(Hwral NaSaud, d* Raueali. — Médaille Morale 
Oésar Debalsleux. 40 ans de présence dans diverses 
sociétés ; Carlomon Dubois, 37 ans • Armand Mon-
nau. 36 ans; Edmond Petit. 30 ans: Emile c a n n e . 
36 ans; Jules ( urnet. Ci ans; Louis Fcellx, 33 ans. 

Oherale « L*e Mélom*n*e ftaukalalena , da Rou-
kali. - JééOailla d'honneur J ose oh l>hele-Te. 31 
ans de présence. — luplOme di Donneur . Henri 
atahleu. H e.ns clo niêseûte. — Médaille spéciale 
*--B. Dochy. 31 ans de présence dans diverses so­
ciétés. 

eeulété Phllharmenlque du éean.chleialn, d* 
Rwikaïa. — Diplôme d'nonneur . Charles Landiieux. 
SU ans do présen, e. 

Grand* Fanfara da Rauken — Médaille d'hon­
neur : Edouard Leclercq, 31 ans de présence. 

vnlen da» Tro.aill.ur> d* Raukan. — Médaille 
d'honneur Jules liasse, 3a an» de présente. — 
Diplôme dhonnear Achille Lodcwyck. £J ans de 
urtsence: Edmond Papegay. H an^: Victor Houze. 
i l ans; Jules Desohry. 21 ans. 

Harmania • Oanooraia . da Reukali. — Diplôme 
d'hoanaur : Jules Prei, no ans de. présence 

Harmanla du Rlanolaau, da Teurcoinj — Mé­
daille d'honneur: Emile SpUlebeen, 3" ans de 
présence. — Diplôme d'honneur Auguste Oull-
lauttu). î l ans d« présence François Ihupper . 21 
ans: Albert Vandersrhaeghe. 21 ans. _ Médaille 
spéciale Augustin Décrue. 31 ans de présence 
dans diverses sociétés. 

Seat été nationale des OrnhéoniMef • Crlck-Slcks >, 
de Taurealna. — Médaille d honneur : Charles Vvat-
tlnne 30 ans de présence. — Diplôme d honneur : 
Louis Perque, SS ans de présence: Louis lHuibert. 
té a a s ; Camille Dhenry. 24 ans. 

Fanfare « Lee Ami. Réunie » de Taurcoing. — 
Médaille .-j>éciale Marnai Derliaudringhien. 3-j ans 
de pfésence dans diverses sociétés. 

Marmenle munlelpale de Watlrelos. — Médaille 
d*nanoeur Henri Lepoutre. 30 ans do présence. 

S M I T H Fhiinarmonique da Ceminaa. _ Médaille 
d'honneur: Henri DumnrUer. 31 ans de présence. 1 

Musique Municipal* da Croit. — Médaille d'hon­
neur . Edouard Deroulers. 31 ans de présence; Dé­
siré Loncke. SI u n — Médaille. spécial» \dolphe 
Dueaoulln, 30 au* de présence dans diverses, so­
ciétés. 

Unkaa Cher a la d* Oral». — Diplôme d'honneur ; 
aMnlaa. PitutiMt, as ans u# nceae-nce ; Louis Boutuniy. 
ss tin» 

Trampettee « La R*nals»»mo* ., d* Cr*l». — Mé> 
dallle spéciale : Emréne Caby. 31 ans de préacne* 
dans diverses sociétés. 

Fanfare da Téulflar*. - Diplôme d honneur : 
Henri Lebrun. 21 ans de présence; Alphonse lious-
sumart. so an*. 

Fanfare du Sreueq. a Fiera. Diplôme rt hon­
neur Louis Ciosmanl. 2à ans ut; présence; Louis 
Broufke. S3 ans: Désiré Desrrootte. 23 ans; Gustave 
Dcmek, 23 an»; Arthur Venneulen. 2-2 ans. — Ma-
dal.ll* spéciale: J.-B. Oliver. S ans rfc pr«vnce 

•dMaa . dlrerse» sociétés: Pierre Buri'.i 3i ans-, 
Edouard Lecoutre 32 ans; Louis Olivier. 31 an« 

••Met* Fhllharm*nlqu* d'Ham. — Médaille d hon-
nensr-.Adciohe Dhellenimes. 31 ans de pré* née -
DtpiOoie d honneur : Jules Quint. 22 ans de pré­
sence: Louis Bernard. M ans: Louis Delerue. 2» 
ans; Flortmond Bernard, 21 ans 

Harmanle d* la Oatadall* d'Ham. — Diplôme 
d'honneur • Louis Slim. 21 ans de présence ; Jules 
Poulain, 21 ans. 

M. Allain décerne ensui te les décorat ions 
su ivantes de l 'Encouragement au bien : 

MM. Cuelenaere . de Douai ; Leroy, de la 
G o r g u e ; Manant , de T o u r c o i n g ; T r o g n o n , de 
L e n v i VaTeabcrghe. de Cambrai . 

La remis*» du drapeau fédéral 
L a cérémonie de l 'Hippodrome terminée, le 

m o m e n t était venu de se rendre sur la G r a n d -
Place où devait avoir lieu la remise solen­
nel le du fanion fédéral par l 'Harmonie Mu­
nicipale de Cambrai , à la Grande Harmonie de 
Roubaix . , 

Pendant l a remise des récompenses , les so­
c ié tés de mus ique s'étaient m a s s é e s devant 
l'Hôtel de V i l l e e t l e s m i n e u r s et ga l ibot s 
auraient formé une al lée centrale qui devait 
donner place aux autorités qui auraient ainsi 
pas sé s o u s « l a voûte d ' a c i e r » , d e s pics de 
mineurs réunis au -des sus d'eux. 

U n e foule énorme stat ionnait sur la place e n 
attendant l'arrivée du cor tège officiel venant 
de l 'Hippodrome. 11 était une heure . 

C'est alors que l 'orage éclata et déversa 
sur -la Grand'Plare d e s torrents d eau qui 
*T«8>t'hrir auss i tôt de tous cotés les specta 

" ï e l S ^ n i e e . du favnion fédéral eu t donc li<« 
(Vans le- veatibule de l 'Hôtel do V i l l e , quand 
f f M éJlain e t Mot t» furent arrive». 

M. Vanlenbarghe, président de 1 H a n n o n u ' 
•unteipcvle d*> O m b r a i remit le drapeau à M. 
Henri C a t t e a n , préaident de la Grande HaiTO-'-
tuW de» Roubaix. 

La, Qranda Harmonie exécuta alors la .Uor-
aiVa /«staroli. da Richart . e t la MaruHIaut. 

A e*> moment , M. le commandant V i t o u re­
m i t deux décoration* du Mér i te nat ional à M. 
H e n r i Catteau «t à M. Albert Desprctz . 

U réception officielle de la Municipalité 
Ta» prés idents e t chefs de sociétés de mu­

ée, réunirent ensu i t e dans la grande salle 
r5e*i»*il municipal où M. Mo+te, entouré de 

e s» sxtjointja 1*» reçut. 
M. Hichart présenta sea collègues à M. M o t t e 

• • ' i l remercia à nouveau de l 'accueil de Rou-
baâx dont U pr-snier magiatrat , dit- i l , e s t le 
p l u s a i m a h l e « t le plus aervisvble àes maires. 1! 
aà laa est a» personne la populat ion laborieuse 
«Va Moubaux e t tannin*, par le cri de « V ive 

1C> Bugana M o t U reporta sur la r i i l e tout 
« . t o r e les oomplimsmtd d o n t il » » « " * ; « 
lobée* . <?•»* Va vi l la qni «st a .maole , di t - i l , 
•>«•«- l e tarreir . l o i o n a ima la mus ique par 
tMtsrhsosi. Chaque quart ier a s» fanfare , e t 
• ê t r e ' réputat ion comme vi l le musicale n'eet 
p h s s \ fa ire . 

f ù , ealnant à travers les represeutantb de 
ha aT*Suérat»oo, la patronne de l a musique , l a 
« • a r t » sa in te Càeila, il d i t Vas joies q u o la 
aa^msique procure h l'homme s* sur tout au tra­
vai l leur après la dura Journée d e labeur e t U 
nhkaf t qu'es»» procure h tous en p e r m e t t a n t 

—• «VeUe la réconciliation parfai te d a n s la 
'learmosiie. 

OfM*) éûaMIstiett d u maire de Roubaix est r i -
•j»a applaudie e t tandis que les v ins d'hon-

sjiapaU asrvi», M. Richart remet h la -ausi-
, é > » * n e a d « > L i é T i n , une plaquette 

morat ivo d e l e feto de Roubaix en raison de c e 

r U é n î e a t ° U , 0 " r " P ^ ^ F » j » q u ' i c i a u x fêtes 

LE 9AN2VET 
M L a h £ , M , U ^ e • • U a b*n , î '>«t é t a i t servi à 
J t -xpoa iuon au n a t a u r a a t D w a l , e t réunùv 
aait la p lupart des congreasiats». 
1. ÛT M o " e P ^ d a i ' - .ayant à ses côtés M. AU 
aan e t M. R i c . a r t , e t l œ diverses personna­

l i tés que nous avou» déjà c i tées . 

LES TOASTS 
Au dessert . M. Kossu l prend l c premier la 

ïïïïï ^ U r d ° n n e r l e e t u r e d ' u n e le t tre de M. 
Albert Alotte , prés ident du consei l d'adminis­
tra t ion des Mines de Lena et prés ident du Co­
m i t é organisateur de la .. Journée des Mi-
"f"1* "• M - Albert Mot te , re tenu par un deui l 
récent , ne pouvai t «etiater e u banquet. Il a 
donc expr imé d a n s c e t t e le t tre tout l ' intérêt 
e t tout l e remerciement qu'il t émoigne aux 
m i n e u r s e t h leurs sociétés do musique qui 
t i e n n e n t i honneur de faire part i e de la Fédé­
ra t ion que préaide M. Richart . 

M. Mot te propose d e ^ h s n t e r un v i v a t h M. 
Richart et -ptte proposit ion, acclamée, e s t aus­
s i t ô t réal isée. 

M. Kicii<sid, très ému, remercie les con­
vives de la mani ics tat ion de sympathie qu' i ls 
lui ont a ins i faite, puis il salue tous ceux qui 
ont pris part à la fête, dont il regrette la si 
malencontreuse interruption par u n si mau­
vais orage. 11 remercie M. Allain et le gouver­
nement , M. Motte et la Vi l le de Roubaix , M. 
Albert Motte et les administrat ions des m ï n e s , 
e t t ous ceux qui plus modes tement ont colla­
boré à l 'organisation de la journée, MM. Kos-
lu i , Catteau, Hollcvil le , Cal lens . Fournier. 11 
rçmtrc ie M. Lami , qu il salue du nom de 
grand-père de la Fédération ; il remercie aus­
si la P r e s s e ; et e n terminant il remet à M. 
Motte u n e r lanuettç qut lui rappellera la re­
conna i s sance de la Fédérat ion des mus iques 
du Nord et du Pas-de-Calais . 

M. Lami, commissa i re généra l de l'Expo­
sition, est fier du titre qu'on vient de lui don 
ner. Il rappelle qu'en effet, c 'est lui qui créa 
en France, après l'F.vposition de 1880, la pre­
mière Fédération musicale . D e p u i s lors l'idét 
a g e r m é et la s emence es t venue jusque dans 
lc Nord. Il salue donc se s petits-fils et boit à 
leur prospérité. 

Toast de M. Eugène Motte 
Maire de Roubaix 

M. F.ugène Motte se lève à son tour. 11 com­
mence par souhaiter à M. Richard un réta­
bl i ssement complet et prompt. L e vivat qu on 
lui a chanté tout à l'heure a eu un effet im­
médiat ; il souhaite donc qu'i l revienne en­
core à Roubaix y chercher g a i e t é , santé et 
bonne humeur. 

C'est lc vtru, dit-il, du maire de Roubaix . du 
maire d'aujourd'hui, peut-être du maire pro­
visoire, mais il n y a souvent que le provi­
soire qui dure. 

M. Motte rappelle ensu i te l e s nombreux 
banquets de Sainte-Céci le où il a coutume 
chaque année de îencontrer l e s mus i c i ens ; de 
ce-s banquets à la tète de veau toujours em­
preints de la meil leure harmonie et de la p lus 
franche cordialité. Que de veaux ont perdu 
leur tête à m al imenter, dit-il ! 

Mais j'ai dû faire face auss i à d'autre mu-
s' lue, mus ique discordante de la polit ique, où 
j'ai eu souvent fort à faire pour maintenir la 
bonne harmonie. J'ai été peut-être un profes­
seur mal écouté. 

L a vie e s t trop courte pourtant pour qu'on 
se l 'empoisonne. Mettons-y du nôtre ; mettez-
y du vôtre pour que la vie soit plus harmo­
n ieuse dans la c i t é e t q u e l a concorde y soit 
plus pleine. 

M. Motte se félicite d'une journée c o m m e 
cel le d'aujourd'hui qui est une de ces jour­
nées harmonieuses qu'i l souhaiterait voir tou­
jours i i l - r e m e r c i e l a .Fédération de l'avoir 
procurée à Roubaix* et en termin.- t il lui 
donne rende i -vous à l'an prochain à Lil le , o ù 
il lui remettra l 'étendard qu'el le a confié h 
la garde de l 'Harmonie Munic ipale de Rou­
baix, et qui sera gardé avec honneur et di­
gn i té . 

L e toast de M. E u g è n e Motte est allé droit 
au c œ u r de tous et c'est une véritable ovation 
qu'on fait au maire de Roubaix auquel on 
chante , d'ailleurs, le p lus chaleureux des vi­
vats . 

Toast de M. Allain 
Soorétakre général da la Préfecture 

M. Al la in termine la série d e s d iscours . Il 
remercie M. Motte de l 'accueil qu'au nom de 
Roubaix, il réserve à ceux qui rendent vis i te 
a cette ville de travail et de cordialité. 

Il remercie éga l ement les organisateurs de 
la f'-te des sent iments républ icains qu i ls ont 
toujours mani fes tés , et il se dit heureux de 
placer leur banquet sous le patronage du g o u ­
vernement qu il représente et s p c c a l e m e n t de 
M. Fal l ières . qui préside si s implement e t si 
d i g n e m e n t la Républ ique , et qui s'eiforce de 
faire rayonner partout la France . 

N o u s serons toujours , dit il, en terminant , 
des chefs d'orchestre convaincus de nos de­
voirs et nous ne battrons jamai s la mesure à 
•.ontre-temps. 

Le banquet s'acheva dans la plus cordiale 
c.eité. Il prit fin à quatre heures et quart, tan 
rlis que la foule, vite attirée par les joyeu-
rayons d'un soleil revenu, accourait nom 
V e u s e entendre les concerts de (râla que do' . 
\aient dans les k iosques de l 'Expos i t ion , les 
sociétés mus ica l e s des mineurs . 

Le concert de gala 
L a deuxième partie de la journée des musi­

ques s'est déroulée à l 'Expositjpn dans des 
condit ions part icul ièrement favorables e t ex 
traordinairement bri l lantes. A partir de deux 
heures et demie j u s q u à set t heures et d e m i e 
,>ai un t emps clair «t agréablement rafraîchi, 
n e foule nombreuse s e s t j.'ressée autour des 
~iosqu«-s du Lac et du Vi l lage F lamand, sur 
osqucls se sont succédé des soc ié tés de m u 
,,iiTe presque toutes venues des mines de la 
ég ion . 

L ' a s s i s t a n c e , de part et d' iutre, a été silen-
i i eusement attentive et part icul ièrement en­
thous ias te , pour l e s m u s i c i e n s qui , de leur 
côté , ont tous mérité par des exécut ions ab­
so lument remarquables cette attent ion et l e s 
chaleureux app laud i s sements qui leur ont été 
prodigués . Ce fut pendant t o u ' ; l ' . iprès-midi 
une superbe fête mus ica le dans toute l 'accep­
tion da» terme, au cours de laquel le les nom­
breux auditeurs c h a r m é s ont j u s t e m e n t ad­
miré l e s préc ieuses qual i tés dép loyées dans 
l 'ensemble et d a n s l e s d é ' a i l s par l e s sociétés 
d ir igées par des che f s habi les et experts qui 
o i t tous fait preuve d'un s e n s art ist ique dis 
' ingué et d'une maîtrise sûre et e x p é n nenté 
' l e s solis*es du plus beau talent se s o n ' fa t 
au cours de c e s exécut ions , très favorabîeme \i 
remarquer et hautement apprécier. 

Ont succes s ivement occupé le k iosque du 
Lac : à 2 b - u r e s et d e m i e , la Fanfar» de Ca-
pel le -en-Thiérache ; à 4 heures , la Fanfare d e s 
Mines de N œ u x ; à 5 heures , la Fanfare des 
Mines d'Aniche-Aubcrchicourt ; à 6 heures , 
l 'Harmonie des M i n e s de Lîév in ; à 7 h e u r e s , 
la Fanfare des M i n e s de L e n s . 

Sur le k iosque du V i l l age F l a m a n d , se sont 
fait entendre : A 2 heures et demie , l 'H^rmo-
,nie de Berthaucourt ; a 3 heures et demie , 
l 'Harmonie Munic ipale de Cambrai; & 4 heures 
et d e m i e , la Fanfare d es M i n e s de Maries ; h 
5 heures et demie , l 'Harmonie des M i n e s de 
Bruay ; à 6 heures et d e m i e , la "Fanfare d e s 
M i n e s de Béthune . 

LE C R A N t l C O N C E R T 
d a l a s C R A N O E H A R M O N I E » de R O U B A I X 

Jamais, de mémoire de Roabaisiea. le kios­

que du Lac, qui rourtant a déjà été le théâtre 
de magnif iques audit ions mus ica le s , n avajt 
été entouré d'un public auss i nombreux que 
d imanche soir, pour le g r a n d concert de ga la 
aju'y a donné la » Grande-Harmonie tiç Rou­
baix ». Il est difficile d 'appr ; c ier le nombre 
des auditeurs qui s'y pressaient ; mais il faut 
les dénombrer par mil l iers. 

S i l 'affluence était except ionnel lement con­
sidérable, nous devons é g a l e m e n t constater 
que la Grande-Ha,'monie a donné une audi­
tion except ionnel lement remarquable. 

Sous la direction é m i n e m m e n t autorisée de 
son d i s t i n g u é chef M. K o s i u l , dont la maî­
trise s est particul ièrement affirmée, la vail­
lante pha lange musica le s'est produite dans 
un programme du mei l leur choix qui lui a 
permis de faire admirablement valoir s e s mul­
tiples qual i tés de puissance de précis ion dans 
le rythme, de finesse, d'élégance, et de sou­
p lesse dans les sonorités les p lus diverses, 
diverses . 

El le a d'abord interprété une grac ieuse 
marche de Trovii lot , a Pétrone », puis la 
grandiose ouverture de t Phèdre » de \ I a s s e -
net dont elle a mis e n ple ine et éclatante lu­

mière les d e s s i n s tour à tout cfurtoyatturet 
vigoureux. 

« Caprice-polka » .pour clarine.te solo a en--^ 
suite permis à M. Carpelle, musicien*d'un g o u t f 
très affiné e t artiste du plus b e i u talent, de 
.vair.e valoir les phis bel les qual i tés de sono* 
n k i e t une virtuosité remarquable. Applaudi 
«près- chaque variat ion, iî*a été après• l 'exécu­
tion flu « Caprice-Valse », l 'objet d'une cha­
leureuse ovation. 

L a Grande Harmonie cont inué son audi­
tion e n donnant une exécut ion magis tra le et 
a i h s u q u e m e n t nuancée de l a < Rapsodie Nor­
vég ienne » de Lalo en deux part ies , suivie 
d u n e impress ionnante intert.rétation du pré­
lude, et de la marche de » L o h e n g r i n » de R. 
Wcgner . 

D*s applaudi s sements nourris à l 'adresse 
du cl«ef et des exécutants ont, à bon droit, 
sou'iscné ces diverses exécut ions , d a n s laquelle 
la Grande Harmonie s 'est véritablement sur­
passée , c i t r a i n é e par des-élar.s*de réelle ins 
p irj t ion de son excel lent directeur. 

La dernière partie du concert a produit une 
sensat ionnel le impress ion sur »• l ' imposante 
m a s s e des auditeurs. L a l G r a n d e Harmonie , a 

^success ivement exécuté les airs nat ionaux déjà 
pays o f fk ie l l env nt rerrésentés à najWe ma-

•ïrmrKSu* exposi t ion. Pendant l 'exécution de 
'chacun de ces hymne* , le d r a p e a w d e chaque -

nation é.ait arboré strr lés marches d o afrot-
que, éclairé par d e s projections étoctriqtkas et 
le porteur était c o s t u m é e n officier de '.'année 
du*peys représenté. 

S e sont ainsi succédé tes airs nat'onatotr de 
l 'Argentine, de l'Australie (r ng la i s ) , de la B e l ­
g ique , qui a é t é particulit i ».K-:.-.»rxclamé, de 
U Hollande et de l'Italie. r u i s . * l c s ; d ; a p e a u x 
de ces -d ivers pavs . s ' é tant f;tounés B i o w d u 
drapeau "fran;aisjpa Grande-F. : imonie a atta­
qué la * Marsei l la ise ». Le spectacle est alors 
devenu poignant . U n e in tcn . e émot ion s e r t 
emparée de 1 immense ^v.siEtance qui a s p -
plaudieavacienthous iasme les premiers-accents 
de Vhymnef frança i s - e t oui a couvert les der-
nicres*notes'*d'une retent issante acclamation. 
A l a d e m a n d e u n a n i m e , la a Marsei l la ise • a 
été b i s sée e t les applaudissements , ainsi que 
les bravos o n t redoublé d' intensité et de cha­
leur. 
"' Ce fut une mani fes tat ion grandiose et pro­
fondément émot ionnante . 

La Journée des ^Pêcheurs à la ligne 
LE CORTÈGE.-LA RÉCEPTION A L'HOTEL DE VILLE. - LA SÉANCE DU CONGRES 
DE LA FÉDÉRATION DU NORD ET DU PAS-DE-CALAIS. - LE BANQUET 

Les pécheurs à la ligne sur le perron de la Mairie 
L'orage d'hier doublement malencontreux 

par sa v io ience et par l'heure à laquel le il s'est 
produit, contrariant toutes les cérémonies qui 
devaient se dérouler en tre midi et u n e heure , 
n'était pas fait toutefois pour effrayer les pé­
cheurs , qui sont g e n s famil iar isés avec l'eau. 
Ils sont venus à Roubaix en grand nombre 
d imanche pour prendre, part ce jour-là aux 
travaux du Congre* et le l endemain au grand 
concours fédéral. ' , 

LE CORTÈGE 
Mais le mauvais tiemps a e m p ê c h é la fmi.e 

d'ass is ter au défilé du pi t toresque cor tège 
qui a quitté la gare vers une heure et de.vie 
pour se rendre à l 'Hôtel de Vi l le , où M. Le­
b l a n c , adjoint au maire , attendait les c o n s n --
s i s te s . , 

Ceux-ci avaient été rc ;us à la gare par ht 
m e m b r e s d e . Comités de la Fédérat ion 
Francs Pêcheurs roubais*ej»j - t de la 
l e s Vra i s Pécheurs de po i s sons blanc*, SOT. 
tés organi sa tr i ces de la fête. 

Précédés de l 'Harmonie du Moulin de Rou-
baix , et groui iés autour du fanion de la Ferle-
ration et de leurs étendards respect i fs .au nom­
bre d'une dizaine, les dé'.égués des sociétés 
fédérées descendent la rue de la Gare, bâtant 
lc pas à cause de la pluie qui tombe toujours 
abondamment . Malgré ce la , le public réfugié 
dans les cafés ou sous les auvent - et les 
grand'portes , ass is te sympath 'quement ;iu <'-
filé. L a cantiniêre de la Fédérat ion , en -on 
martial cos tume , obtient un vif s u ' c è s e!e cu­
riosité. Beaucoup <lc pêcheurs avaient arbore 
le traditionnel chapeau de pail le à lartr.-s 
bords ne prévoyant pa- qu'i ls auraient plutôt 
à se garant ir de la p luk qu'à s abriter du so­
leil. 

LA RÉCEPTION 
A L'HOTEL DE VILLE 

A l'arrivée du cor tège sur la Grand'Place , 
un public asse^ nombreux se trouve réuni sur 
e grand perron de l 'Hôtel de Vil le . L'Harmo­

nie du Moulin de Roubaix joue la « Marseil­
l a i s** . Le< c o n g r e s s i s t e s grav i s sent l 'esca-
; r d'honneur et se rendent ausM-fit dans ta 

grande salle du Consei l mun : cipal . nfj 'os rt-
.-revent M. Emile Leb'.anc, adjoint au maire 
le Poubaix , dé légué de l Administration mu-

-.icipale, et M. Alfred Hocque , consei l ler mu­
nicipal. 

Les discours 
M. Brunel . président du Syndicat des pé­

cheurs de Roubaix , prend le premier la parole 
et s 'adressant à M. Emile Leblanc , prononce 
V discours suivant : 

M. l'adjoint, j'i-i l'honneur et la j o e de vous 
présenter les détef-jés des sociétés de pi 
•,.,rJ et d.i Pas-de-Calais; M. Fortin, r-r«'«'':'.t 
lu Syndicat central des pêcheurs du ïrance, gxou 
oemênt extrêmement important qui ««apte plus 
tle quatre cent mille adhérants; Kavst de Monte-
ville président de la Féchsration du Nord et du 
Pas-de-Calais, membres du bureau de la Fédera-

Permettez-moi, M. l'sdjoint, d'insister sur lo 
<*c-sto désintéresr.é. de nos anus d'Arraa ^ qu: re­
venait cette anrée l'honneur de recevoir le fanion 
d- la Féeiêration et qui s e sont effaces devant R. .1-
baix en considération de- l'effort grandiose accom­
pli p « cette ville dans eon Exposition iiiterna-

tional". . . . . • • 1 j , 
Je remercie l'admirastrst'.on mun'cipale de la 

réception qu'elle a ' « n voulu nous faire aujour­
d'hui l e la rerrerc.e de la magnifique salle qu elle 
* mise à notre disposition pour y tenir les assise» 
an laaaMss d> 

-TA VOUS 
: : .i- d 

,tcrts en 
jour. 

Le d i scours de M. Brunel est v ivement ap­
plaudi. 

Réponse de M. Emile Leblanc 
M Emile Leblanc se r'éeiare très honoré d'avoir 

été dêsi .né par r Administration municipale pour 
recevoir à Roubaix '"s membres du C o n t e s dos 
pêcheurs. Vous racevrta, dit-il. Messieurs, 1 ac­
cueil chaleureux qu" l»s Bonbsisiens savent tou­
jours réserver à leurs invites. Je serai votre in ; 
terprète auprès de M. a>Sg*ns M. tte, p o - ^ l u i 
transmettre es remerciements que voua - ener d ex-
orimsr à l'Administration municipale. 

Vous m'sver adressé tout S l'heure'un mot per­
sonnel, continue M. Leblanc. En m'oceopant dé 
vous, je n'ai fait que mon devoir et toa.ours je 
m'empresserai de venir en aide à ceux qui, comme 
vous «ont des ouvriers cherchant a se distraire de 
leur labeur dans un sport pacifique. 

M Leblanc a un mot-aimable pour 1 acte d«-
smtéressé de* pêcheurs d'Arraa «t invite se* auéi-
t«U»v* vtt«c l'EuXjaitaOO. 

Nous allons, dit en terminant M. Lelflanc, vider 
un verra de Champagne à votre santé et à vos 
euccÔ3. 

D e chaleureux app laud i s sements accuei l lent 
les a imables paroles de M. Leblanc auquel suc­
cède M. Fortin. 

Le ptvsideeit du Srsafi sa .entrai profite de la 
i:i . : lie • pout adresser aux maaistrats r.iuni-

-' !' Lvbaix l'estime d'unaiK»eme«r«rierpaT-
da pçrjrnet et qui ne trouve rien de 

• d rtio reçu par .".e municipalité 
oomnii celle de Roubaix, qui soceiipe si întelii 

• Pi soin des ouvriers. 11 ee. trouve, jui 
aqui psésid* un -syndicat rherat de procurer aux 
Ouvriers lo 111 1ye.11 dt jouir de.temps ei; tcnps du 
grand air, eu pleine communauté il ici, «vn 
cette municipalité, en l'honneur de laqaefle il lève 
son verre, avec une a**ntmage particulier, à M. 

flotte qu'il eosmati oai tntcment et avec 
lenu.! il a tuajc.irs eu dex-.el.euts rapport*. 

If. Ravet porte la santé de M. Motte, de M. 
° n .'* Leblanc q u i ! ne connaît pas seu lement d'2.i-

.^ jourq'hui -1 dont 1! a toujours constaté la sym­
pathie eîKIcare envers les pêcheurs . 

De cri., s i iontatié- rie : ( V i v e R o u b a i x ! 
mettent fin à la réception et les cote v 
s crampl i s sent ensui te une v i - i te de 1 Hôtel de 
Vil le. 

LE CONGRÈS 

Fédération. 
r n l o r . . ; e nr.rti ulUrement Mon ' 
enn-otira :"* von» n 'rive.- .•"' a s le; 

• ruri s* Pan n lier— le 
ne d- faire aboutir U fêté dé 

Vers deux heures et demie , Icj congres ­
s is tes , au nombre d u n e centaine , se réunis­
sent à l 'annexe de l'Héitel de Vil le , dans la 
salle de leur.- s éances , anc ienne salle de réu-
nion tiu Consei l municipal , sous la prés idence 
de M. Fortin, président e u Syndicat c'es Pê­
cheurs de 1-ranoe. entouré de MM. Ravet de 

e, président d honneur de la fête , 
président de la Fédération du Nord et du Pas-
de-Calais ; Walfart, secrétaire général et des 
prés idents d e s soc ié tés l é - é r é s . 

Les allocutions 
E n ouvrant la séance , M. Ravet de Monte-

ville remercie ses camarades d ;ètre v e n u s si 
nombreux au Congrès . . 

11 e n g a g e les membres de l 'assemblée qui 
vont déposer des v œ u x à prendre pat ience, si 
ceux-ci ne sont pas inunéaiatenieni suivis d et-
fet. car tout vient à point à qui sait attendre. 

ML l . a \ - î de Montevii le adresse ses plus 
vili ' iemarri ents à M. Fortin, oui a bien 
.• ,ulu ich.li:- r le ("-.n.. • -a présence, 
maigre la v.\ ladie d-mt î l es t frappé. 

Il cède la u rôle à M Fortin, «en s a n s avoir 
été vivement applaudi . . 

M. Fortin remer-rie M. Ravet d -. .nteville | B n m e l prc'sidert 
rie ses a imables paroles et montre la syndi­
qués qui l'écoutent combien il es t ut le et effi­
cace de s'allier. Divers projets , d iverses entre-
nrisc élaborés parmi les pécheurs ont été 

•'•.jronnés d. succès grâce à U force d : l 'As-

l e Président du Syndicat «entrai apporte ?. 
ée le résumé d-cs résultats du der­

nier Congres . , . , , , . c, 
Cent aux sociétés fédérées qu est du 1 admirah.e 

mouvement qui a su triompher dea e-vreasmes pro: 
u^ues aux A - h e u r , à hv fen.2 o est a . e l l e s .au» . 
nue. l'on doit le repeuplement des rivières. Mais ta 
prospérité même de la FédéraUon a suscite ces 

-ire en paTeil ras e~ Ion 
I C 

de ses mem 

posés sur l e bureau du C o n g r è s . N o u s rete­
nons ceux qui sont le plus intéressant « : 

V œ u de la Soc ié té des Percos de B é t h u n e , 
tendant à c e qu 'une active survei l lance soit 
exercée afin de mettre un terme à l ' e m [ o i - n n . 
nement des rivières liai d e i produits nocits et 
ii la contaminat ion nés eaux. 

Tout le monde est unanime à reconnaître 
que ce desiderata répond à i ne nécess i t é pri­
mordiale et -1 est adopté ci en thous iasme . 

Cette naest ion de la contaminat ion des eaux, 
fort impartant» j;our la prospérité et l 'avenir 
m ê m e du sport de la pêche entreprise , 
d o n * * ( i é u à A.m ttébal Hont la conclus ion est 
qu' i l y a lieu d'agir iraniériiatement e t ac­
t ivement pour faire cesser le riér-'iorable état 
de c h o s e s dont souffrent surtout les pêcheurs 

Calais . I n projet de toi est aciuel-
. la Chambre ; tous les efforts 

doivent être la i ts et seront l a i t , pour q u il 
about i sse san- retard. 300 députés sont acquis 
au projet. 

D'autres virux demandent : 
• .'ne la d ivagat ion rie, canard» soit interdit* 

pendant la periodf d u tr.ii : nue les en<t:ns d< 
braconnage conf isqué- soient détruits . Ils sont 
adoptes . 

Le Syndicat des Pécheurs de Koubaix-Tcur-
Coing émet le v œ u que des bi l lets d'excursion 
individuels valables pour une journée , avec 
réduction de 6 0 à 65 p. c , so ient dél ivrés pour 
les lieux de pèche les plus fréquentés , r, >.i se­
raient a in- i a s s imi l é s aux s tat ions bail . a i r e s . 

Après un échange d'observations généra l e s 
sur la c irculat ion des pécheurs e n chemin de 
fer à tarif réduit, le v œ u est adopté . 

On adopte, en d e n i e r lieu des v œ u x de­
mandant : la création des b r i g a d e s mobi les 
pour la survei l lan-e de la pêche , l 'autorisation 
pour les g e n d a r m e s d'accepter l e s récom­
penses des sociétés de p è c h e ; la répression 
du braconnage des bateliers. 

Le prochain Congrès 
Le s i è g e du prochain Congrès et le l ieu du 

concours , sont fixés, aprè* entente , à Arras. 
Ils auront l ieu e n juillet au moment ùe a fête 
d'Arras. 

l u e p e i i . e manifestat ion de sympathie se 
produit en l 'honneur de M. B r i n e l , auquel la 
Fédération doit une vive reconnaissance pour 
la façon don? lui et s c ? amis rie Roubaix ont 
organisé '..1 fét 

P u ' s M. Ftavet de Montevii le confie, au nom 
' Syndicat .e U n i o n de la Fédération à M. 

appétits qui «awsent tou» 
., voul-i. sans participer aux ehargsa^u 

• 1 des sauificc-s 
b i w combattre ces tendances et « • " 7 e S " ^ 
les droits d * fédéré... lé syndic. ' a sobet te d « 
Cham'-iss une définition.p jcise de la ligue flot­
tante et une réglementation de la pèche. 

Mais M Fortin tient à dire qu'en esurvant 
cette conduite , les s o c i é t é , fédérée* ne cher-
e h n t aucun avantage personnel . Ce n e s t 
„ , - e t ee'a doit être dit. - un_intérêt rar-
t w ' - „u'< De ooursuit mai s l'intérêt général . 
Le édérés auront bientôt à nommer une 
C e r iss ion départementale qui » » » £ P ° « * £ 
de débattre les points spéciaux à chaque de-

P a r e s m e r f o r t s iv Syndicat se poursuivront 
toujours aussi eff icacement, que c e s o u pour 
Îe repeÛp'ement des rivières c la rcpress .on 

% n 7 e " ' n t . M. Fortin appel le l 'attention 
d e . m e m b r e , du C o n g é s •rurdeu_x i v e s u o n s 
mrnortante . : l 'établ issement te^»» 
h a l a g e et celui d'une br igade fluvia.e 

de 
ur la 

irveillance de la pêch- . 
Au n o m du Syndicat central, dit 

à j 'applaudis d'avance 

Fortin, 
résolut ions . 

Ces paroleVsont" sa luées de vifs applaudis -
s e m e n t s . 

Les vœux 
Après la lecture et l'adoption du procès-ver-

bal, le secrétaire donne lecture de» voeux d«-

ndirat de Koubaix. 
Aux applaudissements de l a s s e m b U , M. 

Brunel , en u n e improvisation p.<;ine d a-pro-
nos s'eiipaRe à faire bonne car. 'e autour du 
l u Ml rie la Fédérat ion et la s éance est levée i 
; lu m*-, et demie . 

LÎT "BANQUET 
Vn banquet rcuni-sa i t à 7 heures I / J , au 

Café France -, Grand'Rue, une trrande partie 
des BlusVfctC* du Congrès . 

Cette fête était présidée par M. Weyd ins ­
pecteur des Eaux et Forets , entoure de MM. 
Emi l e Leblanc , adjoint au maire ; ï o r t i n , 
président du Syndicat central des p £ h « U r » «« 
France Ravet de Montevi i le , président de la 
Fédérat ion du Nord et du Pas-de-Calais , Cri-
.et, Gallet , v ice-prés ident- , Wafflart, secré­
taire généra l , V a s s e , trés<irieT généra l , lDe-
buire, secrétaire adjoint, Bruneel , prés ident 
du Syndicat de s p ' c h e u r s d e Roubaix-Tour-
co ing . 

L E S T O A S T S 
A u Champagne , M. Ravet de Montevt ' le , a 

prononcé un toast rempli d'humour. 
U a regretté d'abord 1 abser e forcée du 

reoréseotant du m.nistre de l ' A g . i r u k u r e , 
par suite du deuil du Gouvernement . P u i s il 
a adressé se s remerc iements à tous ceux qui 
ont participé à la fête et ont contr .bué au 
succès des deux j o u r n é e - , M. Weyd, inspec­
teur des eaux et forêts ; M. Fort in , au dévoue­
m e n t in lassable duquel i l rend h o m m a g e ; 
e tc . . L'orateur lève son verre aux Prés idents 
d'honne. ir de la Fédérat ion, MM. les Préfets 
du Nord et du Pas-de-Cala i s ; à MM. Motte , 
maire d e Roubaix et à son a imable adjoint , 
M Leblanc ; à la munic ipal i té , aux a m i s de 
Roubaix , à M. Brunee l . h M. Charles Ma­
g n e , représentant l e s pécheurs de Par i s et a 
la presse . 

M. Fort in , prononce o> très a imao le s paro­
les à l 'adresse de l 'admini-traùor. mutnc.pa­
le e t e n pa-t icul ier de M. E o f U M Motte, 
maire. Il loue v ivement l 'EtpoaitiOn. que lui 
et tous les c o n g r e s s i s t e s trouvent sp ienoide . u 
a fait e n s u i t e u n m a g t u u q u e é l o g e de fan»- , 

baix , qui contr ibue si p u i s s a m m e n t » 
grandeur et à U richesse de l a France . . 

M. Fortin a l o n g u e m e n t exf.osé et• Ç o = « l 
m e n t e au nom d u C o m i t é Cent- al, outes1 l e » » 
t*ve**tfe*ioris des Soc ié tés de P ^ " * * - . " 3 
déclaré qu'il ne cesserait surtout de taire ra-i 
guerre au braconnage . J . 

M. Emi le Leblanc , adjoint au. maire ae* 
Ronbaix . remercie les o r g a n i s a eurs d u C o n -
g s è s et du concours d'avoir chojsi comrno 
Siège Ce c e s fê f t s > . . v i l l e , de ^owbaix. H e s t 
particulièrement reconnaissant i M. B r u n e e * 
de la-façon cordiale dont il lui a p r é s e n t * tft 
mat in , les c o n g r e s s i s t e s à ' s M a i n e , 

M. Leblanc en p«rofes«einpreintes rie poésie-
et d'un v u - s e n t i m e n t de sympath ie e n v e r A ' ^ 9 

pêcheurs , dit pourquoi les pouvoirs r"*»M»r» 
doiyent aprcndTe tou'i s les m e s u r e s nécesSfai-
Tesaapourjempcclier le braconnage a* tout, ce> 
qui vpeutlnuirevà la pèche et il porte la santé», 
d e s . quatre cent mille adiscrr . t s du S y n d i c a t 
Central des jjêeheurs de France . 

M. Bruneel . au nom des Pécheurs, de Rotw 
baix , .remercie les membres du Comité ccirtm»*, 
l 'Administration municipale et s e s col lègues , 
d'Arras. 

Sur sa proposit ion, un vivat est r h a n r é » e * 
l 'honneur de l 'Administration mu-nkipale e t 
des membA-s du Comité-rentrai'rie France . 

M. Charles Magne , rédacteur du j o - r n a 4 
1 Lc Réveil du P é c h e u r » , secrétaire ou Cou-' 
jon Mantais , parle du repeuplc-nent °>-s r i ­
v ières et canaux. 

M. WVyd, termine la idr»» des d i - cours , en! 
-assurant U s ' p é c h e u r s de sa s.Mrpatliie e t ' d e 
son concours- , il adressa! l 'expression rie s » 
grat i tude à M. Emi le L#h!s*ne, j^iur l e b o a 
accueil que les |X.'Cheurs ont revu s la Mairiev-

Au cours du banquet, les récom] errsej su i -
r a n o - en) . '. dé­
c a l a i s , une n-.V , i !> ri^ vermeil : Roeland, d * 
Béthune. une mé. ' t i l l? d'argent, de Al. le m è j 
n i s i r e ; Mal . LéolkoM. de Calais j • '-% 
de C a m b r a i . Weys, ri- B é t h u n e ; feroaettu, 
garde à Calais ; Choquai, gjurcle '•• ïcr"r< 
chacun un bfo'nit : M>T. l>e" ont, rie Hét 
LVianr" . a ! > de I.ilte ; 
Bricourt. J- < urib ; Rous5 ., d« C e m b r a i , 
chacun un diplômr. 

M. Canaille a e r c . fiu Syndir.it ri. - Pécheurs.-
du Ncrd , e»t nommé brigadier. 

L'iriairpratiijn 
lie !a faetiM custrâiisrite 

Ce ÉDJUin aur.' lieu, llr.autruration ofScieHe» 
du pavillon si instructif de i A u s -
tralie à l 'Exposition rie R-'uliaix, ,-ous ia pré ­
s idence ('.<• M. F. L. Batchelor, ministre clés 
Affaires Etrangères du Commonweal th of A u a -
tralia. M. RsJtchélor qui dét ient ma in tenant 
une ries pos i t ions les pins « • a**s rie i A u s ­
tralie possède une carrière tiui const i tue u a 
véritable record. XL Batchelor débuta c e m m e 
ii>stitu""Jr dans 1 1 ille natale, q 1 l a i e s au-
nées plue tard, i! .ris ' e t 
entra dans les ateliers mécanique» du t.-'.uver-
nement . Toujours pass ionné pour l 'améi iora-
tion du sort des ouvriers il fonda en Austral ie 
d? n o m b r e u s e s couvres syndicales . Il rempl i t 
p lus ieurs pos i t ions dans le syndicat des o u -
vriers, et plus tard devint secrétaire , puis pré-
s ident du parti démocrate ouvrier de l o u e s t 
du sud e n 180.3, il fut élu député au Parle­
m e n t et i ans plus tard il v devint « leader • 

M. PIERRE rino 
du parti démocrate ouvrier et ensui te ministre, 
de l ' instruction publique. M. Batchelor a tou» 
jours été un « fédéraliste < ardent et à pu i s ­
samment contr ibué à la fondation du G r-
nement Fédérai en ion*. . , 

M. Batchelor est devenu depuis min i s t re 
des Affai ies étrangère* et l'on rira. 
faci lement q u i ! est un pers* 
car il admini - tre égalerai Ht !.. Pi | • . • ou 
Nouve l l e Guinée qui appaftj t a 
l 'Austral ie et qui 1 st leur seule . ù ni ! peu-
plée de quelques blancs se 1 . bs* 
s i eurs mil l iers de nègres . 

A c c o m p a g n a n t If. Batchelor. -e trouve M. 

U. LUCIEN NOPHNAITIB 

Atlée Hunt , secrétaire des Affaires E t r a n g è i e * 
M H i g g s , membre du Parlement Austra» 

l ien. 
M. H. C. Smart , commissa ire dé lègue du 

Gouvernement Australien i> l 'Exposition d«] 
Roubaix . a eu aussi une carrière féconde, 4 
est l 'homme le plus occupé de son «dmmistr<>, 
t ion ayant la direction de la Presse, de 1 L m t , 
grat ion , de l 'Agriculture. Il est e n même, 
t e m p s auteur, soldat et dipl mate. 

Il possède la médail le militaire Sud-Afr ica i . 
ne et c o m m e diplomate il a déjà rendu grand; 
service à son pavs . ' 

M Pierre Fl ipo, commissaire près d e 1 Ex« 
posi t ion a é té la chevUle ouvrière des in s ta l l a i 
l i ons de l 'Australie à l 'Exposit ion. M. Luciei*. 
Nopena ire faisant fonction de v i c e - c o m m i s s a i * 
de l'Australie a été le v é n t a b . 1 p ionnier de 1 J 

c a u s e de Roubaix. C'est grâce à son înit iat i* 
avisée , à ses démarches i n c e s s a n t e s que l 
participation officielle de 1 Austral ie e s t due^l 
R e n i o n s un hommage m e n t e à M. R ^ h a r d r 
T u c h b a n c qui n'a m é n a g e aucun effort pourt^ 
l 'aménagement de ce pav i l lon . 
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